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CHEMIN DE FERdans des conditions grandiose». Lee équi - 

es de l'escadre française ont répondu par 
lee acclamations les plus chaleureuses. La 
réception a été empreinte de la plue grande 
cordialité, et le magnifique spectacle naval 
qu’elle a présenté a fait l’admirati 
ceux qui y ont assisté.

Le Journal de Saint 
dans V

HOSEl'abbé J........ actuelle—
avait voulu, il

II

Cet ecclésiastique, 
ment âgé de trente-cinq ans, 
y s cinq ans, jouer un rô e politique 
s’était, en 1889, porté comme candidat aux 
élections législatives dans l'Yonne et 
profession de foi lui valut, de a part de 
l’évêque, l’ordre de.quitter le diocèse. Son 
existence alors devint très mouvementée, et 
les dettes qu’il contracta Boitent par lui 
trouble! le cerveau.

Dan» la cellu'e qu'il occupe à '’infirmerie, 
il se confesse plusieurs foie par jour à un 
collègue imaginaire. A genoux devant le 
petit monument d’u 
dans un angle de la 
breux actes di

COURRIER DE PARIS 50 PIEDS.S5.00
les i

«^asaife
CANADA ATLANTIQUE.
EXCURSIONS D’ETE.

HOSE 50 PIEDS $6.50Z on de tons

Pétkrsbouro voit 
accueil chaleureux fait à l’escadre 

cane à Cronstadt la preuve de l'ex istence 
des relations es plue amicales entre la Rus-

Le tsar donnera un grand dîner aux offi
ciers de l'tscadie, et les autorités munici
pales offriront à chaq 
de leur Voyage, un 
servi .e du carré de»

Londres, 25 juillet—En arrivant près de 
Cronstadt, les cuirassés le Marïnoo, por 
tant pavillon de l’amiral Gervaj-e, et le 
Marvkau se sont échoués par suite du peu 
de profondeur de l’eau dans le chenal. Le 
Marceav s’est dégagé promptement, et le 
Markmio peu apres, sans avoir éprouvé

En"” 
ftançai _ 
aussitôt 
ensuite f

état-majo 
escadre sont

Le drame de la 
rue Poisson

La France et le Vatican

H08E 50 PIEDS $8.00

HOSE 50 PIEDSFr" $10.06.

Vous proposez-vous durantilité personnelle placé 
pièce, il fait de nom- 
ition et, se frappant du 

poing la poitrine, il s'écrie : Donnez-
l’absolution, mon père, et garde?-moi de mes 

dont je vois partout autour de 
êtes grima< antes. " 
rd hui ou demain, le pauvre abbé

Y compris les Accouplements et l’Arrosoir. cette
saison de vous promener sur le St 
Laurent, sur le lac Champlain, aux 
Adirondacks, aux Montagnes Vertes 
aux Montagnes Blanches ou dans d’au
tres localités ? A fors, avant d’acheter 

billet», adressez vous tu bureau des 
billets du Canada Atlantique, bâtisse 
Russell House, au coin d s rues Sparks 
et Elgin pom avoir des prix exception- 

j nellement bas, etc,
! Nous délivrons des bill

flacon en argent pour le
ue navire, en eouv

Une reception enthou
siasme Puisard a Glace, etc.

créanciers 
moi les t

sera dirigéL'ARHESTATIUN D’UM MAIRE

E. G. Laverdure
<8c CIE.

69 & 75 RUE WILLIAM.
io A travers les Rapides du St

£’ARRESTATION D’UN MAIRE 
Bessèues, 25 juillet. —Des nouvelles de 

plus en plue graves circulent au sujet de 
l'arrestation du maire. Parmi les papiers 

z lui dans la jour— 
concernent l'ancien 
de la Compagnie La 

Bissèges, dont. M.

Le malheur d’u T p etre
approchant de la forteres-ee, l'escadre 
dse a salué l’escadre russe qui a rendu 

le salut. Les deux amirau x se 
ait visite. Ljamiral Gervais avec 

r et les principaux officiers de 
partis le soir pourBaint Pétera

mettants saibis che ets pour tous 
les bains de mer, à des prix excessive
ment réduits.

NOUVELLES DE PARTOUT
née de lundi, certains 
syndicat «les 
Voulte, Ter 
Manifacier étal

(Service spécial de dépêches té'égrophiquee)
renoire et 

.it président
r de la République et le 

sau arrivés à 
subir un interro

gatoire à plusieurs personnes intéressées 
dans l'affaire de la liquidation de Terre-

M. Blayn, le percepteur, gr 
disposé depuis quelques jours, 
interrogé.

iile le bruit court queleedétournements 
commis dans la répartiiion des fonde de la 
loterie dépassent cent mille francs. La po
pulation est

Paris, 25 juillet—Le piéaident Carnot a 
donné à entendre uue le gouvernement fran 
•çais rendrait à la Russie les drapeaux pris 
par l’armée française pendant la guerre -le 
Crimée ; depuis lors, ces drapeaux étaient 
déposes dans la chapelle des Invalides

COURRIER DK PARIS

d’instru 
eéges ce m

te(Ile notre correspondant particulier)
— Le Temps, apres avoir 

nt vingt . lis, les catho- 
intérêts a ceux des r«- 
•licite de se rallier à ’a 

-vain ainsi leur u air voyance

dion sont de nouveParu, 25 juil et. 
rappelé que penda 
liques ont lié leurs 
gimes déchus, les f 
république, proi 
et leur sens pratiqui

à la république, dit il sagement, ce 
s'embrigader dans un parti, ce 

n'est pas prendre position pour les mêlées do 
l’avenir, c’e-t tout simplement renoncer à 

déraisonnable que dé-

LaurentP.S.—Glacières.n et ont fait“ni Nous avons fait nos ai rangements 
avec le vapeur Gatineau qui marche 
ra trois fois par semaine entre Clark’s 
Island et Montréal jusqu'au ter Octo
bre prochain. Le vapeur quittera son 
hAvre, tous les Mardis, Jeudis el Same- 
dis, à l’arrivée des trains du 
venant de Boston, New-York, Ottawa’ 
Montréal et de tous les points 
méd aires, et sautera les Rapides, 
vant à Montréal vers trois heures p. m 
Des billets seront délivrés

NEVILLEavement in- 
a été. aussi LA FRANCE ET LE VATICAN 

Rome, 25 juillet. -A vaotdeqnitter Rome, 
Mgr Ferrate, le nouveau nonce du pape à 
Paris, qpi a présenté lundi ses lettres de 
créance au président Carnot, a eu de lon
gue» conférences avec le pape, le cardinal 
Rampo la et le cardina Rote li, le prédéces 
•eur de Mgr Fcrrata eu France. On 
té longuement la question politique 
croit «avoir qu i la suite de ces conférence-, 
Mgr Ferrai t a tracé avec le pape une ligne 
de conduite fixe et précise pour la mise en 
pratique en France de la politique d’adhé
sion A la République préconisée par le cardi 
nal Langerie.

Le Vatican est absolument décidé, mal- 
é le menaces et les instances des munar- 

vre cette politique d'adhé- 
ioue ali i de rétabl 

France l’union politique et la paix 
se. Toutes les autorités du saint sièg 
unanimes sur ce point, et le renouve.l 
de la triple alliance ne fait, 
cette évoluti 
ère dans la

97 RUE RIDEAU.En v

une opposition aussi

l’Egdse caiho i-iuc comme

toujours surexcitée.«utr Ce Magasin deque tout malentendu sera dissipé, 
ihlicains ne pourront plus consi- 

l’iné vit able
a liée de leurs adversaires, nous croyons que 
le clergé aura tout à gagner à se renfermer 

dans sou rô e spirituel, eu 
t de la politique

C'est par ce moyen et par ce moyen 
que le» discorde» présentes di. paraître

table apai .........
b» très modérés, 

l’évolution :le 
ÉI-VHLICAIN 

-lit iuspiié | 
in encore que

UNE RÉCEPTION ENTHOUSIASTE 
Saint-Péters

! i "VINS
—ET—

LIQUEURS

bourg, 25 juillet. Un 
temps superbe a favorisé l'arrivée à Ctone- 
ia It de l’escadre française commandée par 
l’amiral ( ierVais. La réception a été magni- 
fi lue et pleine d’enthousiasme. Sur la rad- 
de Cronstadt se trouvaient onze navires de 

tenant à l’escadre russe d’évo
mi -duc

par celte 
route pour Québec, tous les points du 
Saguenay et aussi pour tous ceux du 
chemin de fer Intercolonial.

$3.60. Excursion du Samedi à 
Montréal ; billet bon 
les trains du Samedi 
par voie ferrée, par 
les Rapides, ou par la rivière Ottawa 
(Ottawa River Navigation Co.) et re 
tour par voie ferrée, par le train du 
Lundi matin, ou par les rapides du St- 
Laurent ou par l’Ottawa River Navi
gation Co. (riviâre Ottawa).

$4.00. Ottawa à Valley field et retour, 
repas au Queen’s Hotel inclus Billet 
bon pour tous les trains du Samedi et 

l es Rapides du Co
teau, près de Valleyfield sont devenus 
cél bres par la présence de la Perche 
Noire dans leurs eaux.

A la demande du public, de bons 
guides seront fournis.

$5-°°- Ottawa à Rouse’s Point et 
Billet bon pour trente jours. 

Le Windsor Hotel, situé au pied du 
l ac Champlain est le meilleur dans le 
Northern New-York, pèche et naviga
tion admirables.

$6.00. Ottawa à Rouse’s Point et 
retour, dîner compris â Windsor Ho
tel : billet bon pour le Samedi, retour 
seulement le lundi.

CLARK ISLAND PARK

exclusivement 
s’abstenant soigneuseinen 
militante.

aeul, guerre appar 
lution. Le gra 
ral de la flotte r 
île l’escad 
bord duquel 
duc Georges

Alexn, gra 
uase, est allé à la r 

re française sur le cuirassé Asia, à 
se trouvait également le grand 
Alexendrovitch. qui fait pa

de ce navire. Parmi les 
qui accompagnaient l’Asia 

portant lamtiassadeur 
Russie, M. de Laboulaye, avec 
nel de l’ambassade ; un navire 

Société slave, ayant A sa tâte le 
fgnatief , un autie qui portait la 

presse de Saint Pi-tersbourg, le navire de la 
colonie française de Saint-Péterebourg, et 

ntité d’autres frétés A l’aide de eouscrip- 
» pour permettre au public d'assister 
cérémonies de réception.

Sur le navire de la sociét 
vaifc le chœur Slavienski d’Agrenief, 
les membres portaient des costumes d-

siques militaires 
très navires, il a exécuté la

and amie
chiâtes, à poureui 
*ion A a Répub

pour partir par 
>, voyage complet 
bâteau en sautant

que se réalisera le véri
Ma gré ces commentaire 

le Soi.KU. n’approuve par 
Mgr Fa va ; par contre le R 
Tiioi.iqiE, |U«
Lavigene, va p us 
de Grenoble :

fl nt s’agit nu lemeni, ditr-i1, de former 
un parti catholique qui risquerait de passer 
pour une vasie société anonyme au profit des 
monarchistes.

Ceseiail compromettre une fois -le plus

I ne s agit pas de se dégage" plus 01 
moins des anciens partis ;

Il faut t'engager résolument dans la ré 
puh ique.

Il faut arborerl'éteiultrdde a 
avec la cocarde catholique.

isemi ni encontre

reigieu-Ca-
Mgr SI BIEN CONNUi°îo par

1 évt liante navpie

de France en
qu accentuer 

ion, qui marquera une nouvelle 
politique internationale dueaint

Et Réouvertou valent

Prix sans eoneuppeneetout le person 
portant a 
comte ■rprogramme -le Mgr Ferrata comporte 

trois pointe : appliquer ce principe su parti 
de la droite constitutionnelle dont le chef à 
la chambre des députés est M. Piou ; in»is 
ter auprès -les évêques et des membres du 
du clergé l'un après l'autre pour qu’ils 
fassent acte solennel d'adhésion à la répu- 
b ique ; fonder en France une grande union 
catholique en dehors des anciens partie 
dyuaetiquee.

Le Vatican désire avant tout que les par 
tis monarchiques ne se mêlent pas au mouve 
ment de façon à le compromettre et à le dé
tourner de son but. Le pape a été fort 
étonné de voir l’ancien parti monarchique 
se mettre avec le nouveau groupe de façon A 
pouvoir le diriger et a conwrver ses sièges A ! 
la chambre. Mais ce te tentative de créer | 
de la confusion et de faire dévier le mouve 
ment de son véritab e objet ne doit pas 
aboutir, et Mgr Ferrata a pour instructions 
de veiller à ce que Vévo ution s’accomplisse 
au profit des intérêts religieux en France.

la r NEVILLE&CO, retour le Lundi

l'an- 

acun des au-
Mnrseülaise

97 Rue Rideau.démocratie,

république de la 
1 cela est insutb-

dwe Russie. Ce choeur chantait 
e bienvenue

Séparer ouverte! 
monarchie, c’eat hi< , et accompagné 

placées sur chacu SUCREIl est rigoureuacm 
ter la forme républicaine,
•e Vatican, qui voit plus 
dans les intérêts de l’Eglise «le 

Paris félicite la Société

ilptcur Aug. 
uniment a -

ent nécessaire du
comme e conseille 
clair que personne 

Fra
des gens de 

Zola, qui vieil 
Rodin le

lettres et son préri lent E 
nent de vontier au ec 
soin d’exécuter le 
l'honneur «le Ba'zic gPECIALEMfcNT POUR LES DAMES.poa, on rappelle que M. Rodin 

monument A Hugo dans le 
enta, en artiste qu it est, les 
de la Commission et recommença 

projet. Celui qu'il vient de terminer 
est supeibe d’ensemble et les détails en sont 
d’une infinie déliettesse. En voici la dis

charge -i’iin 
ihéoo, ace 
ser valions

l'an-
ob- 5 CTS.(Continuation sur la troisième page)

110 Jolis Chapeaux de Paille de Mate
lot pour Dames pour $1.00 chacun.

Prix ordinaire $1.85.

Ce que l’on fait de mieux a Londres.

Le tout derniere Mode.

Situé sur le St Laurent, à deux 
milles à l’ouest de Valleyfield, devient 
de jour en jour plus renommé 
place de pique’nique. Pour circulaires 
et les détails s’adresser à l’agent le 
plus près ou à 
E. f. Chamberlain

Surint. Gén

ADRESSEZ-VOUS
—a LA-

PHOTOGRAPHIE D’ELITE
—ET—

Voyez les Prix
DE NOS

GRANDS PORTRAITS

Nous offrons actuellement au pub 
nous servons A nos clients un vrai bon sucre 
à 5 cents la livre, c'est-à-dire à ceux qui 
achètent une livre de notre célèbre thé.

mois : une petite consigna

cription

les capricu 
tear, Vi 

appuyé eontr 
sun e ramble pétrir 
attitude est si nohli

, commetout déchiré

nt sa main puis- 
un fragment/ Mai» son 

e et ai simple qu'incon 
teeteblement le sculpteur a souhaité ne point 
attirer l’attention sur le poète et, qu’au con
traire, il a voulu la concentrer sur le décor 
environnant, qui doit ayn 
pour mieux dire, l’Aine ell 
A moitié noyé «la
donné»-lu monolithe, un génie, au sommet, 
dép oie un peu sus deu xaih'H et sa main ouverte 
désigne le frost de Victor Hugo. Telle est 
la partie principa'e «lu monument de Rodin.

Mais, ajoute le Temps, ce qui semble en 
urtout la nouveauté et l’audace, 

pie-la du poète, un groupe de trois 
Portées sur «les vagues qui 

e it et comme i 
Hugo par

nez un haut monolit 
'élises votetes 

i tor Hugo, debou 
e le rocher, do

he, I 
des jag

«■Spécial A ce 
de thé de 25 s. Ebbs

Agt. Pass, de la ville 
C. J. Smith, Agt. Gén. «les Pass.STROUD BROS.Légers.

Nouveaux.

dxiliser I «ouvre ou 
e-même du 

ns 'es mouvements A. C. LAROSERUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau.
Rubans Blaqcs, Rouges, Bleus ou Noirs 

au gout de chaque cliente. —ET DE— Comptable. ^Auditeur, Syndic
ACEJtT D'ASSURANCE

(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

121 Rue Rideau

NOS CRAYONS
117 Rue Sparks.

Rappeliez-vous rien qu'une piastre.constituer su

femmes, 
lient du soole du monum 
lées au «levant «te Victor 
ment «l’un r

f^HEMIN DE FER

Uanada Atlantique.$1.00.

unmouve- 
se soulè-

( A côté de Ormes )
n rythme prodigic 

nues trois, et, tan-lis 
va, afin «le propager au loin la gloire du 
poète, les deux autres le coutemplent -tans 
une extase passionnée, (’elle -le ces 
dernières qui se trouve A la ilroite du 

il est agenouillée 
il son visage dan 

L’autre,
est au contraire ren 
dus iattachent A ell 
comme elle, sym

H. J. DEVLIN.Ditanins que i une 
au loin lu gloire Uq Grand Assortiment de

TELEPHONE 189.
, Collections faites promptementJolies Malles H

ins les vagues ; el e 
, direction du poète, 
en face du mon u meut. C. LEVEQUE,sla —ET DE-te trouve

Nouveau Service Rapideversée. Ses bras éten- 
eue ses «leux snuirs, qui, 
boliaent le» voix de la mer. Sacs de Voyage.Pharmacie ENCANTEUR.

—ET—
Rappeliez voue que notreLE DRAME DE LA RUE POISSON 

PabIh 25 ji 
Tel nés, vient 
terrible.

Au No 12 demeure une dame Delafosse 
qui avait depuis un cer«ain temps 

»tique, une nommée Victorine
A une bonne 

était «l'une 
1 défaut état 

elle avait A

La Ligne la Plus Courte et la Salle d’Encan : Marche By.Encoignure Rideau et Nicholas.fillet -La 
«l'être le

rue Poisson, 
théàtred’un «l VENTE A RABAIS(Nouvellement arrivées et 

mises en vente. )

gardons constamment en stock an 
lent «ximplet de

PRÉPARATIONS ET PARFUMS FRAN-

DROGUES Montres et Bijouteries
en tou» genres et de toutes qualités, 
vendues à 25 pour cent au dessous des prix 

Chaque Article est garantie tel 
uue représente,sinon l’argent vous seraremis 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau, (prèe 
du Pont dee Sapeurs.) Réparations de Mon- 
tree et Horloges garanties et à des prix 
modérés.

En activité le 29 Juin 1891.jjoiir do-

famille 
honnécté 
l «le gâter

DE—
aseortin ordinairesLES CONVOIS PARTIRONT DE LA GARE DK LA 

RUE ELGIN COMME SUIT :

8.00 A. M. ^SRESSDEM0NI-
A toutes les stations entre 
teau, se reliant à la jonction 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à j 
Mont niai avec tous les trains pour l’est, et I 
le sud. Arrive à Montréal A 11.35. (
G flA P M L'EXPRESS DE MONT
v.UU !• 1*1 ■ réal rapide limité n'arrêtent 
qu’A Caaeelman et A Alexandria entre Otta

; eUe
ictorine appa 

d’Indre-et-Loire 
irréprochable, 
la plupart des 
lion 11er.

Dernièremei 
jours : depuis,
Elle était comme folle 
raison les tableaux «io

Bottines
sauces ou ÇAIS, DROGUES, MÉDECINES ET 

PRODUITS CHIMIQUES, ÉPON _ 
GES. BROSSES, PARFUMK-

rapide arrêtant 
Ottawa et le Cô 

du Côteau avec J
—ET DE-

nt, elle avait reçu scs liait 
. e le n’ava t cesse «le p!t 

elle décrochait Souliers.maître,s’absentait
CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
RIE.

Continue encore.toute une n-atinee et ne rentrait 
r préparer un

4 d« nuances de médecins sont 
plus grande attention sous 
médiate du propriétaire. 

Les personnes partant en villégiature trou 
veront A notre Pharmacie tour les Articles 
de Toilette qui leur sont né&ssaires.

Tontes les ordo
moins un quart pou 
de douze couverts.

Toujours très taciturne 
plue A personne et recevait 
le plus complet mut sme 

Enfin, hier ma

préparées 
la eurx'eill R. MASSONelle ne parlait 

les ordre» dans
et le Côteau, a un char réfectoir, et ar 

g à Montréal à 8.20, ee reliant aux 
Vermont Central et du Grand

trains \ E* routc direct€ 
Tronc pointe du bas 

t. Portland, Ri- 1 ('ea Ch

entre l'Ouest 
du St. Laurent,

a eurs, province «1e Québec ; ainsi 
que le Nouveau Brunswick, la Nouvelle 
Ecosse, Vile du Prince Edouard, le Cap 
Breton, les Iles de la Made eioc, Terre- 
neuve et St. Pierre.
Les trains express quittent Montréal et 

les jours (dimanches excepté) 
A desi inet ion de tous ces pointa 

sans changement de chars, en 27 heures et 
30 minutes.

chars des trains exp 
de l’Iotercolonal

du et
l’Eetin, à quatre heures, 

age voilé, marchant su.- la pointe 
du pietl entrait daue la chambre de Mme 
D»laf.)sse qui dormait tenant sa plus jeune 
fille.

Victorine saLit l’épaule «le la dormeuse, 
maintint immobile et lui plongea dans 
sein gauche uu énorme couteau de cuisine 

l’arme p«inétra de <lo->ze centimètres, eu 
passant à quelque» millimètres du cœur.Aux 

de la victime, tout l’appartement fut 
eur pied. L* servante prit la fuite.

Un médecin fut appelé. Des sergents «le 
la maison.

davière du Loup, Dalhousie, etc.
0 AA P M L’EXPRESS DE BOSTON Z.H-Ul.m. et NEW-YORK (passant 
par le Côteau et le nouveau pont en acier ; 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phfia 
delphie, et tous les points au sud, avet 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
juequk Boston et Ottawa et New-York. (Ce 
train arrèteà toutes les stations entre Ottawa 

r‘et Rouse’s Point, et se relie aussi A Montréal

102 Rue Sparks.BELANGER
e <fc OIE.

PHARMACIENS
-----MAISON DE------ Halifax,

THE IMPERIAL. Les ress directs sur le 
sont brillammentTéléphone Ottawa No. 163.

éclairés par l’éleeti icité et sont chauffés par 
la vapeur dd la locomotive même, ce qui 
ajoute considérablement au confort et A la 
sécurité des voyageurs.

A tous les trains directs sou 
chars réfectoire et dortoirs, non 
élégants de même que les chars sal

Les bains de mer les plus en vogue, ainsi 
que les endroits de pêche les plus recherchée 
sont située sur la route «le l’Intercolouialqui

L’attention 
les grand

transport «le la farine et en généi 
les marchandises A destination d 
de l’Est «le Terren 
talion de grains et 
marchés do l’Europe.

Pour billets et infor 
prix et le passage s’ad

E. KING, agent des billets,
27 rue Sparks, Ottawa, ou A 

E. W 
Agent du Fret

ville cernèrent
Victorine était remoutée 

ième ; elle en avait 
e parcourut Pét 

vant une porte ou ver 
fenêtre et

Gooderham etWorts Thés Nouveaex,
Benoîtes de /Mai, 

«lestement Arrive.

LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT •
Il QK EXPRESS DE BOSTON et New 
II.VU \orketde tous les points inter 
médiairee. Arrêt à toutes les sta 
Rouses Point et Ottawa.
7 00 P.M. et New York A 7 
19 flA Exprès» rapide de Montréal, Port 
. .laudr Québec et Dalhousie. Train 

A.M., n’arrête ou'A 
dria sauf pour laisser des passa,, 
des station» sur le Grand Tronc.

Q AC D il Express rapide de Montréal, 
V.^TU I • 111,Québec, Halifax, 9t. Jean, 
N.B., tous les pointe sur l’Intercotonial elle 
Sud. laisse Montréal A 6.15 P.M. à Parri- 

d’Halifax et arrête à toutes

A sa chambre, au 
perdu la clef. Afin 

tage supérieur et, trou- 
te, elle entra, ouviit la

dans la «;our intérieure, 
e de lances.

lée, el nt attachés des 
veaux etsa stations entre 

Laisse Boston A 
00 P.M.Vieux Rye de Sept Ane. 

Vieux Port ce Graham
se précipita 
t s’abattre d 

tout près d’une grille f-
Dans sa chute, elle brisa un ros 

voler eu éclats le pavé qui reç 
sa tête ; on aocourut, mais 
qu’une bouillie sanglante.

Le cadavre a été porté A la Mo 
Quant à Mme Delafosse, son 

rassurant.

laisse Montréal A 9 
Alexandon ne releva gersDEMANDEZ DES ECHANTILLONS.

5 livres de The du Japon $1.00. 
3 livres a 40 cents pour - - 1.00.

Un Succès.

«les expéditeurs est appelée 
les facilitée offeries pour leVieux Sherry de Ivleon.

is les connaisseurs pour être 
ns importés au Canatia.)

EN G Ras ET EN DÉTAIL CHEZ

état est très
i» Provincesles meille meuve, aussi pour l’expor- 

et des produite expédiés auxvée de l’Express 
les stations.

Pour tou
gent Local pour la vente dee Billets, 
des rues Sparks et Elgin.
K. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 

Snrintendant-GénéraL Agent Général 
des Passagers

LE MALHEUR D’UN PRÊTRE 
Paris, 25 juillet.—Un e xiléeieetique se 

présentait, il y a quelques jours, eu commis 
sariatde M. Dheie, demandant qu'on prit 
des mesures immédiates pour le sou traire 

poursuites de ses ennemis.
Ils sont là, dit-il, eur le quai qui me 
lent. Ils ne me laissent pas un moment 

Partout où j’entre, ils me 
: «• l’abbé, paie tes dettes, 

véritable obsea-

Ixi commissaire fit aussitôt droit A la re
quête du prêtre, en l’envoyant A l'infirmerie 
spéciale du Dépôt

tes informations s’adresser à l’A mations concernant leJe vends la célèbre eau de la SOURCE 
CALÊDONIA, en différentes quantités au 
gallon ou au quart, aux prix les plus bas. 
Nous livrons cette eau à domicile.

Essayez là.R. A. STARRS ROBINSON, 
et des Pesaag rs 

pour. l’Est, P.Q. 
en face du 

Hall,

Ottawa, 29 Juin 1890.
de tranquillité. 

ttee. » C’est une
&c CIE.

61 & 63 Rue Clareqœ.
136A rue St. Jaoq 

Si. Lawde John Casey, Montréal.
1). POTTINGKR, Surintenclant-U- uéral, 

Bureau du Chemin de.Fer, \
Moncton, N.B., 18 Juin, 1891. j

■illkir Remidi Mirliton
LMe*ed*s« «eut— -wPhimKl.. I

CHARGÉ D’AFFAIRES.

f

\ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

nistre. Inclinez vous devant ce 
grand homme !

C’est M. Amyot qui le dit.
Mais avant de nous prosterner 

jusqu’à terre devant le nouveau hé
ros de La Justice ; examinons fioi- 
dement les faits. Nous ne pa 
aujoutd’hui que de M ue 
ayant dernièrement expliqué suffi 
samment la position de M. Haggart, 
en réponse au Citizen «pie nous 
avons tédilit a quia M Amyot «lit: 
Reside jupon,c'est à dire l'immoralité

Nous apprenons pour la p emière 
fois, <iue jupon et immoralité sont 
synonymes.

Nous avions toujours cru qu'un 
jupon bien à sa place, n’otïVâit rien

JjJij CA A’ A DA
Journal Quotidien du soir

LA V>LLEE DE L’OTTAWA arlerons
iwdtiey,journal H eT>domadaire à 16 pages

BOREAUX ; 414 et 416 Rue Sussex
OTTAWA, ONT.

Samedi 25 Juillet 1881

ECHOS DU JOUR
d'otfensant ; au contraire 
tout dépend du point de vue où l’on 
ee place.

Quoi qu’il en soit, nous tenons à 
notre opinion et nous soutenons : 
que jupon n’implique pas 
lité ; à moins de o

Colonel, que nous ne connaissons 
pas el qu’il serait bien aim ible (Je 
nous exnliqutT.

J,k Canada a dit que M 1) wdney 
était arrivé par l’influence du jupon, 
c est à-dire : par sa popularité dans 
les salons, (comme le dit le colonel) 
sans toutefois posséder aucune des 
qualités nécessaires à l’occupant 
d’une charge de celle importance.

Nous avons dit que M. De wdney 
n’était pis fait de l’étoffe avec la
quelle l’on fait les ministres.

Tout le monde a admis cela. M 
Amyot seul, découvre en lui un 
grand homme

Nous lui cédons, volontiers, tout 
I honneur de cette decouverte inal-

M. Thomas McCreevy est arrivé A Otta
wa, aecumpagné «le son

Le Col. Vincent, ac<x>mp»gné «les députés 
Tyrwhit et Divin, a fait visite hier, A plu
sieurs ministres.

at, M, Irvine.

unmora 
i-rtames raison

Notre article d’hier, a été ;élêgraphié hier 
A tou» 1 b g'und» journaux du matin. 

>A est le journal le plus cité, de
loua lea journaux fran; lia «lu pays.

-is A M. Hugh -J. 
vnu copie -le la résolution 
Lady M icdontld, adoptée 

par le Conséil-de Ville -1-' Toronto, a l'ocja- 
eion «le la mort «le Sir John.

Une dépn'arion coin pu ée le I bon. F\ 
Poirier, M XVooil, «le Westmoreland et M. 
Léger, de Kent, a'est romlue auprès «lu mi
nistre des cheini «a «le fer hier, afin d'obtenir 

auhvention pour aider à la construction 
du chemin de fer : Shédiac et Shemogue.

Deux jeunes h'putée de la province «le 
Québec «.nt fait hier soir, leur maiden 
speech ■ Ce som M Vl. Manette et Leduc, 
ces discouru étaient bien préparée et ont été 
donnés d'une façon, qui a attiré l’attention 
de la chambre. Nous leu en félicitons.

M. 1* maire ( 'lui k«; a 
Macdonald hier, 
de condoléance il

V

tendue.
Lors de son entrée dans le cabi 

net, la surprise a été assez générale 
croyons nous, pour que la raison de 
ce choix,—oui a été longuement 
disculée.—n’échappât à personne

Le parti conservateur s’est on levé 
presque unanimement contre l’avé 
nement de ce personnage au minis-

Ia population totale de la France d'après 
les chiffre» officiels «lu «lernier recensement 
est de 38,095,1 ô<>, soit une augmentation 
«lepui* lj recensement précédent de 
208,584.

L'augmentation de la 
faite exclu ivement «I 
lation rurale ayant cléct

Signor Crispi, ex p 
Jtaliedéf-n-l da i» la Revue Contemporaine, 
l’Italie contre les attaques «le la presse 

française. Il dit que la France s’est, «lans 
les dernières année», opposée à toute recon
ciliation entre a papauté et le gouverne
ment italien et qu'elle a exploité le Vatican 
pour créer des diffic iltes au Quirinal. 
Une des raisons de l’ailhcsion de l’Ita ie 
A la triple alliance est «le ee gaiantir 
contre h-s réclamations «le la papauté, 
et de rassurer le pays contre toute tentative 
de la France «le rétablir le Pape «ur le trône.

Signor Crispi aimerait qu'il y eut une 
meilleure entente entre la France et l’Italie 
•t que lturs différends fussent oubliée.

Le fait d'un malaise série ix parmi les pro 
«lucteurs -le laine «lans Vi-tat de l’Ohio est 
attribué A ilifférentee causes par les organes 
spéciaux de cette in lustrie, et !e même fait 
«le «lépréciation est «‘onstaté dans l’indus 
trie du fer, ainsi que dan» phnieur» autres 
fudustries 11 protégées ". Le rapport semes 
triel «le la proihiction du fer en gueuse ac
cuse une diminution «le ilouze cent mille 
tonnes, en chiffres roud», OU 26o/o eur la pé- 
riotle correspondante 4e l’an «lernier. La 
Pennsylvanie est comprise «lans ce «leticit 
pour la moitié, soi* environ six cent mille 
tonnes, et l’Ohio pour près de «leux cent 
cinquante mille tonnes. Cost la réaction la 
plus considérable qui ait jamais eu lieu do—- 
puis la guerre 11 nu serait pro bâillement 
pas juste de «lire,qu’elle doive être attribuée 
entitùyment aux effets du bill Mac Kinhy 
eur le mouVenieDt généial «les affaires ; mais 
ce qu'il y a «le certain c’est qu il ne l’a pas 
empêchée.

Il a fallu le prestige, l’inlliience et 
la popularité personnelle du vieux 
ch* f, pour maintenir M. De wdney â 
son poste

Voilà des faits bien connus, qu’il 
n’est püs pardonnable d’ignorer, 
surtout pour un homme occupant 
une place aussi considérable dans le 
parti de M Laurier.

Noua n’avons pis voulu pénétrer 
dans le domaine de la vie privée, 
comme nous le repioche le Colonel. 
Nous voulons seulement empêcher 
que les raisons privées priment les 
raisons publiques.

Le Colonel di

population s’est 
les ville», la popu-

>r-ministre

t : Je ne croîs pus un 
traître mot à cette accusation, et plus 
loin il ajoute que. c’est une calom
nie que nous devons retirer.

Voilà du sublime.
Pr« nez garde de calomnier M 

Dewdney : uue nullité politique 
Retraciez-vous devant M Dewdney, 
qui écarte systéinatiiiuement tous 
nos compatriotes el tout ce qui 
vient de Québec. •

Mais par exemple, calomniez, vili
pendez, condamnez, lynchez impu
nément un des nôtres, qui a consa
cré sa vie à son pays

N’atUndez pas le déroulement du 
procès de Sir Hector Lange vin, niais, 
condainiiez-le immédiatement, lyn
ch* z le, s’il y a moyen.

Ma s M. Dewdney 
que c’est un incapable, 
une calomnie que La Jt 
sommera «le rétracter.

Voilà ! Monsieur le correspondant

ne dites pas 
vous lancez

STIC B VOUS

LA SITUATION POLITIQUE
Sous ee titre, VEvènkmknt du 22 «lu cou

rant, publie un ai tide «luquel nous extray— 
ue <|ui suit :

Le 6 lévrier 1890, notre corres
pondant parlementaire nous écrivait 
d’Ottawa ce qui suit :

“ Je crois, je suis convaincu que 
nous avons trop d’employés civils ; 
je crois et je suis convaincu que 
trop de ces messieurs “ doivent leur 
nomination à la faveur, à l’intrigue 
et même à la démoralisation poli
tique. ’’ C’est un mal qui nous en
vahit et contre lequel nous serons 
bientôt forcés de réagir énergique
ment. C’est uue plaie qui met la 
gangrène dans notre administration. 
C’ett un système dont les consé
quences désastreuses et pour la so 
ciété et pour la famille, se font déjà 
vivement sentir, que ces nomina
tions à des emplois importants d’in* 
dividus dont le seul titre est d’être 
“ le nev u de leur oncle, l’ami de la 
femme d’un ministre ou même l’a
mi de l’amie du ministre, ” et tous 
les hommes sérieux non aveuglés 
par l’esprit du parti déplorent cet 
état de chocs. ”

Le Canada ’’ vient de publier un 
article qui a fait le tour de la presse 
et qui donne singulièrement rai 
son aux protestations de “ I’Evénb-

D’ailleurs les faits qui se dérou
lent actuellement à Ottawa, au co 
mité des privilèges et élections et 
au comité des comptes publics, vieil- 
nent donner au public la preuve 
que nous avions raison. Van dernier, 
d’attirer l'attention sur certains 
abus, qu’une trop longue possession 
du pouvoir avait laissé se glisser 
dans les bureaux publics.

Nos ministres à Ottawa ont eu 
toit de ne pas s'occuper des avertis
sements de la presse ut de leurs vé
ritables amis.

La débâcle est arrivée et elle me
nace de tout balayer devant elle

Combien d’amis dévoués du parti 
conservateur ont été privés des fa
veurs du gouvernement actuel, ont 
été même maltraités, parce que 
lant réagir contre le mal do 
étaient témoins, ils ont eu le cou 
rage de dénoncer des abus de pou- 

inquahfi ibles, et de s’élever 
contre les agissements de certaines 
cliques contrôlant tout, en abusant 
de tout

Les ministres d’Ottawa doivent 
bien regretter aujourd'hui d’avoir 
méprisé et d’avoir rejeté tant de 
bons conseils.................................. .

LA QUESTION DU JUPON
Voilà pour lus moyens inavouables, mais 

reste le jupon, c'est—à— lire Vimmoralilé. 
Ues «leux ministres sont bush tax«^| «l'immo
ralité, et le Canada laisse planer son accu 
sai ion sans la limiter, en quoi que ue soit.
Voilà qui est très grave....................................

Je vous «lirai d'abord «jae je ne crois pas 
tin traître n ot à cette accusation d’immora
lité, malgré les rumeurs auxquelles elle a 
donné lieu. En second lieu, serait-elle fon
dée qu’il faillirait I s raison» les plu» sérien- 

Sous prétexte «leees pour l’avoir porté 
liberté do la presse, on pénètre audacieuse
ment de nos jours «Uns le domaine sacré de 
la vie privée, 
rumeurs enfantées par la malice, on «létruit 
souvent la paix des f «milice et on baisse le 

moral de la population. Le Canada,

donne -le la consistance aux

à mou sens, doit préciser «le suite ou se ré-

5-V
Quand lea aspirations d’un ministre triom

phent grâce à sa popularité dans les Ealonsi 
s’il est en outre parfaitement «pialifié
tons les rapports, j«- ns vois pas qu’il y ait 
là le sujet d'un reproche.

No* lecteurs vont sms doute être 
frappés du plue grand etoniiôment, 
en apprenant que ces citations sont 
aisées lans La Justice, numéro du 

_ _ juillet.
Leur étonnement sera cependant 

atténué, juand ils sauront que ces 
phrases ronflantes et les s ntiments 
de magnanimité qu’elles comportent, 
sont de l plume souple el habile du 
vaillant Colonel Amyot, député de 
Belleehasae.

La Justice ne nous avait pas ha
bitué à tant de commisération pour 
ses adversaires politiques ; mais, il 
est quelquefois surprenant de cons
tater jusqu’à quel* point un p-e ix 
chevalier pousse la grandeur d’âme. 
Dan- son désir ardent de servir 
humblement les ministres Dewdney 
et Haggart, il voit de l’immot alité 
dans un inoffensiî iupon et décou
vre le génie où gît l’ineptie. Jamais 
apolhéose du ministre Dewdney, 
n’aurait pu être faite d’une 
aussi éclatante, même par son do 
mestique le plus servile.

M. Dewdney a gagné ses épau
lettes, il ett populaire dans les sa 
Ions, c’est un génie comme rni-
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